
Déroulement de temps de prière pour la COP28 
 
Ce déroulement a été pensé comme un guide pour un temps de prière au cours de la COP28 
(du 30 novembre au 12 décembre). Il est à adapter en fonction du contexte (durée, lieu…). Des 
ressources complémentaires sont proposées en fin de document. 
 
Les chants : pour ce temps, on pourra choisir des chants connus de l’assemblée. Vous 
trouverez des pistes dans cette liste de chants collectée par les animateurs Laudato Si’ pour le 
Temps pour la Création, dans les propositions de chants des Jésuites de France pour le Temps 
pour la Création, ou dans la fiche d’Eglise Verte sur la Saison de la Création (ancien nom du 
Temps pour la Création) à la page 5. On pourra aussi prendre le chant Laudate Dominum de 
Taizé, qui permet de faire un lien avec Laudate Deum. N’hésitez pas à nous donner vos pistes ! 
 
Le lieu : on pourra prier devant un Christ en croix qui nous permet de faire un lien entre la 
souffrance de la Terre et des plus fragiles et la vie de Jésus donnée pour nous. 
Autour de cette croix, des bougies seront allumées au fil de la célébration (prévoir 5 bougies). 
 

Déroulement 
 
Temps d’accueil : on pourra dire un mot sur ce qui nous rassemble, l’importance de l’enjeu de la 
COP28 pour la création et les hommes et les femmes qui souffrent de la crise climatique, les 
générations futures. 
 
Accueil : chant. 
 
Signe de croix 
 
Mot d’accueil : 
 
Aujourd’hui commence (où cette semaine a lieu) la COP28. Des représentants de 190 pays 
vont négocier et discuter pour déterminer les actions contre la crise climatique. Nous nous 
unissons par la prière à toutes celles et tous ceux qui partout en France, en Belgique et dans le 
monde, portent ce rassemblement dans leur prière. 
 
 
Dieu nous a confié la terre / Entendre le chant de la Création 
 
Lecture du livre de la Genèse (Gn1,1 - Gn2, 4) 
Voir texte sur AELF 
On pourra lire ce texte à deux voix, en alternant les lecteurs pour chaque jour. 
 
Après avoir lu le texte, temps de silence ou temps musical. On allume une bougie. 
 



Phrase de méditation : Seigneur, tu nous donnes le monde, toutes ses créatures et notre vie 
comme un don surgi de ta main. Merci Seigneur pour le don de la création. 
 
Lecture du Psaume 64 
 
10 Tu visites la terre et tu l'abreuves, tu la combles de richesses ; * les ruisseaux de Dieu 
regorgent d'eau : tu prépares les moissons. Ainsi, tu prépares la terre, 
11 tu arroses les sillons ; * tu aplanis le sol, tu le détrempes sous les pluies, tu bénis les 
semailles. 
12 Tu couronnes une année de bienfaits ; * sur ton passage, ruisselle l'abondance. 
13 Au désert, les pâturages ruissellent, * les collines débordent d'allégresse. 
14 Les herbages se parent de troupeaux + et les plaines se couvrent de blé. * Tout exulte et 
chante ! 
 
Psaume en entier ici. 
 
Après avoir lu le texte, temps de silence ou temps musical. On allume une bougie. 
 
Phrase de méditation : Seigneur, tu es présent au cœur du monde et tu y poursuis ton œuvre 
de création. Laudate Deum nous le rappelle : “Le monde chante un Amour infini, comment ne 
pas en prendre soin ?” (LD 65). 
 
[Texte Evangile ? “Tout ce que vous avez fait à l’un de ces petits…” (Mt 25)] 
 
 
 
Entendre la clameur de la terre et la clameur des pauvres 
 
La clameur de la terre - Lecture des témoignages des scientifiques (au choix) 
 

Texte 1 - Valérie Masson-Delmotte (déclaration faite au Sénat en amont de la COP26)  :  

Premier constat : nous vivons avec des changements climatiques généralisés du haut de 
l'atmosphère jusqu'au fond des océans, des régions tropicales aux régions polaires. Ces 
changements sont rapides, ils représentent une rupture par rapport aux changements 
précédents et s'intensifient. L'atmosphère est plus chaude, la cryosphère subit un recul 
généralisé, les modifications de surface affectent la végétation et des changements multiples 
sont relevés dans l'océan, lequel accumule 90 % de l'énergie supplémentaire emmagasinée 
dans le climat, ce qui rend le changement observé irréversible à l'échelle de siècles à 
millénaires. 

Le deuxième constat est un fait scientifiquement établi : l'influence humaine a réchauffé le 
climat. (...) Notre meilleure estimation est que 100 % du réchauffement observé depuis la fin du 
XIXe siècle est la conséquence de l'influence humaine sur le climat, avec un poids très 
important dû à l'effet réchauffant des gaz à effet de serre (...). 



Malgré les fluctuations du climat sur 2 000 ans, le réchauffement actuel constitue une rupture. 
(...) Pour trouver des températures plus élevées qu'actuellement, il faut remonter à la période 
chaude précédente, il y a environ 125 000 ans. Il s'agit donc d'une rupture par rapport aux 
variations passées du climat. 

Il est incontestable que les activités humaines sont à l'origine du changement climatique et 
continuent à y contribuer. Une avancée considérable [du rapport du GIEC] se trouve dans la 
compréhension de leur rôle dans des événements extrêmes tels que les vagues de chaleur, les 
pluies torrentielles ou les sécheresses. En effet, l'influence humaine rend ce type d'événements 
plus fréquents et plus graves. Les extrêmes chauds - comme les vagues de chaleur de juin 
2019 en France - sont plus intenses et plus fréquents sur toute la planète. Il en va de même des 
vagues de chaleur marine, très dommageables aux écosystèmes marins. S'agissant des pluies 
torrentielles, dans le sud de la France, les études montrent une augmentation des records de 
précipitations, c'est aussi le cas un peu partout sur la planète. Dans les régions de climat 
méditerranéen, on observe une intensification des sécheresses en raison de l'influence 
humaine sur le climat. 

Nous avons constaté que les changements déjà visibles auront tendance à s'accentuer avec la 
poursuite du réchauffement. 

Pour certains aspects, nous ne pourrons pas revenir en arrière, le changement étant 
irréversible. (...) 

Le climat que nous connaîtrons à l'avenir dépend (..) des décisions que nous prenons 
maintenant. 

Texte 2 - Tribune de 300 scientifiques, publiée dans le journal Le Monde  

Face à l’accélération des événements climatiques extrêmes qui nous place à un moment de 
bascule de notre civilisation, nous, scientifiques et experts, appelons l’Assemblée nationale et le 
gouvernement français à prendre des mesures ambitieuses pour contenir le changement 
climatique et en atténuer les effets destructeurs. 

De l’Europe à l’Amérique du Nord, de l’Asie à l’Afrique, l’été 2023 a été marqué par des vagues 
de chaleur meurtrières, des incendies dévastateurs et des inondations catastrophiques. Ces 
événements ont ébranlé nos sociétés et fragilisé nos écosystèmes. C’est pourquoi il est 
impératif de reconnaître l’urgence d’agir. 

Seule une réduction drastique, immédiate et durable des émissions de gaz à effet de serre 
aboutirait à un ralentissement du dérèglement climatique. 

(...) 

La plupart de ces entreprises se sont engagées à atteindre zéro émission nette d’ici à 2050. Or, 
en mai 2022, une étude scientifique a identifié 425 grands projets d’extraction fossile dans le 
monde, appelés « bombes carbone », dont les émissions potentielles combinées 



représenteraient deux fois le budget carbone à ne pas dépasser pour maintenir 1,5 °C de 
réchauffement au niveau mondial. 

Nous ne pouvons plus accorder une confiance aveugle aux grandes entreprises du secteur (...) 
qui ont historiquement utilisé et continuent d’user de techniques visant à orienter la demande 
énergétique future vers les énergies fossiles. 

(...) 

L’été 2023 doit servir d’avertissement : les conséquences dévastatrices de l’inaction sont 
désormais incontestables. (..) Ces temps forts offrent une occasion inédite d’affirmer notre 
engagement en faveur d’une transition vers un monde bas carbone. 

On allume une bougie. 

Phrase de méditation : Laudate Deum nous le dit : “Nous ne pouvons plus arrêter les énormes 
dégâts que nous avons causés. Nous avons juste le temps d’éviter des dégâts encore plus 
dramatiques.” (LD 16) 

 

La clameur des pauvres - 2 textes au choix 
 

1 - Lecture du témoignage de Mr Nsamba, touché par le projet EACOP 
 
Les représentants d’EACOP sont venus deux fois nous rencontrer pour que nous nous mettions 
d’accord sur les compensations mais depuis, ils ne sont pas revenus. Quand nous nous 
réunissons avec eux, quand nous refusons leur offre trop basse, ils veulent nous envoyer leurs 
avocats alors nous ne sommes pas en sécurité. Ils nous ont expliqué que nous pouvons 
poursuivre le gouvernement mais leurs juristes sont pour le gouvernement. 
Il y a une femme à Mutukula qui a été bloquée tout autour de sa terre parce qu’elle refusait la 
faible compensation qu’ils lui donnaient. 
Quand EACOP est venu, ils nous ont expliqué que l’oléoduc serait bien pour nous, que nous 
aurions de l’argent, que nos enfants auraient du travail et que tout allait bien se passer. Mais 
ensuite, ce n’est pas ce qui est arrivé. 
Une autre chose qui nous inquiète, c’est que l’oléoduc sera chauffé et il y a des risques 
d’explosion, il y a le risque que les zones touchées s’étendent, le chauffage de l’oléoduc va 
empêcher les animaux, les oiseaux, les plantes de se développer. 
 

2 - Lecture du témoignage de Mrs Nsamba, touchée par le projet EACOP 
 
En tant que femme, je suis encore plus inquiète. Nous avons des enfants et des petits-enfants. 
Nous avons décidé de ne pas vendre notre terre et de la garder pour nos petits enfants.  
C’est dur de penser que nous pourrions perdre notre terre. Notre terre est très fertile et 
productive. Nous gagnons environ cinquante mille shillings ougandais par semaine en vendant 



des fruits et des légumes. J’ai peur que Total veuille prendre notre terre et nous donne une 
compensation qui n’est pas équitable. S’ils prennent notre terre, nous ne pourrons plus avoir de 
chèvres ou de bétail ni même cultiver notre nourriture. 
Au début, on nous a dit de ne plus utiliser le terrain, que nous aurions une compensation 
élévée, mais ils ont fini par sous-évaluer le prix de notre propriété. Quand nous avons exprimé 
notre insatisfaction, ils nous ont envoyé leurs avocats mais nous ne leur faisons pas confiance. 
Nous ne sommes pas contents. Ils se sont mal comportés avec nous. Ils veulent prendre notre 
terre mais sans nous donner une compensation juste. Nous sommes âgées et nous ne devrions 
pas souffrir sur les terres qui sont à nous si l’oléoduc se fait. Nous avons peur que cela détruise 
notre bétail, et que cela affecte aussi notre terre et cela rendra le mal encore plus grand. 
 
On allume une bougie. 
 
Laudate Deum nous dit : “La décadence éthique du pouvoir réel est déguisée par le marketing 
et les fausses informations, qui sont des mécanismes utiles aux mains de ceux qui disposent de 
plus de ressources afin d’influencer l’opinion publique. Grâce à ces mécanismes, lorsqu’il est 
prévu de lancer un projet à fort impact environnemental et aux effets polluants importants, on 
illusionne les habitants de la région en leur parlant du progrès local qui pourra être généré, ou 
des opportunités économiques en matière d’emploi et de promotion humaine que cela signifiera 
pour leurs enfants. Mais en réalité, on ne semble pas s’intéresser vraiment à l’avenir de ces 
personnes, car on ne leur dit pas clairement qu’à la suite de tel projet, il résultera une terre 
dévastée, des conditions beaucoup plus défavorables pour vivre et prospérer, une région 
désolée, moins habitable, sans vie et sans la joie de la coexistence et de l’espérance, sans 
compter les dommages globaux qui finiront par nuire à beaucoup d’autres.” (LD29) 
 
 
Entendre l’appel de la création -Témoignage de personnes qui s’engagent en participant à un 
cercle de silence, une prière silencieuse dans la rue devant un lieu symbolique (2 textes, au 
choix) 
 
Premier témoignage :  
J’ai déjà fait quelques cercles de silence. Je trouve que c’est un moyen d’action qui est à la fois 
utile et efficace et qui permet de prier tout en militant et il y a comme une action qui se vit, 
mêlée à la prière. 
À chaque fois que j’en ai vécu, il y a comme une sorte de prière personnelle, de conversion en 
fait qui se vit et à chaque fois je suis surprise de la vie qui se vit à l’intérieur d’un cercle de 
silence. À chaque fois, on peut être quatre, on peut être vingt, et ce sera toujours différent ; des 
fois, il y a des flyers pour expliquer le fonctionnement. Il y a vraiment quelque chose de l’ordre 
de la conversion personnelle qui se vit. J’invite vraiment tout le monde à pratiquer ça et je 
pense que plus il y en a qui se font sur le territoire et plus il y a une force qui peut se vivre aussi. 
 
Deuxième témoignage : 
 



Je suis allée à un cercle de silence avec mon mari. J’étais très heureuse de ce temps qui était 
un temps riche et étonnant. On était une dizaine, on n’était pas plus nombreux que ça. Le fait 
de prier ensemble en silence, pour moi ça a été, j’ai peut-être senti quelle était la force de la 
communion, de prier ensemble. 
Au pied de cette tour Total, j’ai ouvert les yeux deux ou trois fois dans l’heure, et j’ai vu les 
gens, qui circulaient en serpentant devant l’entrée de la tour Total pour faire vérifier leur sac par 
les vigiles, qui regardaient attentivement. Ils nous regardaient. C’était un genre d’interpellation ; 
bien sûr, on n’a pas vérifié, on n’a pas été les interroger mais rendre visible en silence, sans 
pancarte brandie de façon qui pourrait être ressentie comme agressive… Moi j’y crois. 
Je rejoins ce qui a été dit par une autre participante, dans le sens que pendant une heure, 
devant cette petite bougie, les yeux fermés avec d’autres, eh bien la prière, la présence à 
l’intériorité pour réfléchir à “qu’est-ce que je vais faire avec d’autres ? Seigneur, viens 
transformer mon cœur et me donner des intuitions, des élans, de la persévérance, du courage 
et pas tout seul, avec d’autres”. 
J’ai trouvé ça très très porteur. 
 
On allume une bougie. 
 
Laudate Deum nous dit “Finissons-en une bonne fois avec les moqueries irresponsables qui 
présentent ce sujet comme étant uniquement environnemental, “vert”, romantique, souvent 
ridiculisé par des intérêts économiques.Acceptons enfin qu’il s’agit d’un problème humain et 
social aux multiples aspects. C’est pourquoi le soutien de tous est nécessaire. Lors des 
Conférences sur le climat, les actions de groupes fustigés comme “radicalisés” attirent souvent 
l’attention. Mais ils comblent un vide de la société dans son ensemble qui devrait exercer une 
saine “pression” ; car toute famille doit penser que l’avenir de ses enfants est en jeu.” (LD58) 
 
Temps de partage en groupe 
 
On invite les personnes à se tourner vers leurs voisins pour former un groupe de 3 ou 4 
personnes, et à échanger sur trois questions :  

- Qu’est-ce que cela éveille en moi ? 
- Qu’est-ce qui  me donne envie d’agir ? 
- Comment agir ensemble ? 

Chacun a un papier pour notre un engagement qu’il veut prendre. Il gardera ce papier pour se 
souvenir de cet engagement. 
 
Appel à des décisions pour la COP28 
 
Prévoir un chant pour “reformer” l’assemblée ? 
 
Alors que les représentants des pays du monde sont réunis à Dubaï, que les émissions de gaz 
à effet de serre n’ont jamais été aussi élevées et que les compagnies pétrolières prévoient 
d’extraire encore davantage d’énergies fossiles, rappellons avec le Pape François que “Dire 



qu’il n’y a rien à espérer serait un acte suicidaire qui conduirait à exposer toute l’humanité, en 
particulier les plus pauvres, aux pires impacts du changement climatique.” 
 
“Si nous avons confiance dans la capacité de l’être humain à transcender ses petits intérêts et à 
penser en grand, nous ne pouvons renoncer à rêver que cette COP28 conduira à une 
accélération marquée de la transition énergétique, avec des engagements effectifs et 
susceptibles d’un suivi permanent. Cette Conférence peut être un tournant si elle démontre que 
tout ce qui a été fait depuis 1992 était sérieux et en valait la peine, sans quoi elle sera une 
grande déception et mettra en péril tout le bien qui a pu être accompli jusqu’à maintenant.” 
(LD54) 
 
“Si l’on veut sincèrement que la COP28 soit historique, qu’elle nous honore et nous ennoblisse 
en tant qu’êtres humains, on ne peut qu’attendre des formes contraignantes de transition 
énergétique qui présentent trois caractéristiques : efficaces, contraignantes et facilement 
contrôlables ; cela pour parvenir à initier un nouveau processus radical, intense et qui compte 
sur l’engagement de tous. Cela n’est pas advenu sur le chemin parcouru jusqu’à présent, mais 
ce n’est que par un tel processus que la crédibilité de la politique internationale pourra être 
rétablie, car ce n’est que de cette manière concrète qu’il sera possible de réduire notablement 
le dioxyde de carbone et éviter à temps les pires maux.” (LD59) 
 
“Espérons que ceux qui interviendront seront des stratèges capables de penser au bien 
commun et à l’avenir de leurs enfants, plutôt qu’aux intérêts circonstanciels de certains pays ou 
entreprises. Puissent-ils montrer ainsi la noblesse de la politique et non sa honte. Aux 
puissants, j’ose répéter cette question : « Pourquoi veut-on préserver aujourd’hui un pouvoir qui 
laissera le souvenir de son incapacité à intervenir lorsqu’il était urgent et nécessaire de le faire ? 
».(LD58) 
 
Intentions : 
 
Nous prions pour les dirigeants, pour qu’ils soient attentifs au bien commun, qu’ils fassent 
aboutir des décisions concrètes et engageantes pour arrêter tout nouveau projet d’extraction 
d’énergie fossile et s’engager sur une transition efficace pour préserver notre maison commune. 
 
Nous prions pour les activistes-militants-personnes de bonne volonté de tous les pays, qui 
s’engagent courageusement pour faire entendre la voix de la terre et la voix des pauvres. 
 
Nous prions pour les scientifiques, qui osent alerter, lutter contre les fausses idées et les 
discours malhonnêtes. 
 
Nous prions pour les hommes et les femmes de bonne volonté qui recherchent les solutions 
pour un monde où l’homme pourra vivre en harmonie avec le reste de la création, sans se 
perdre dans les fausses promesses de solutions technologiques qui nous enferment dans “une 
logique du colmatage, du bricolage” qui retarde les changements dont nous avons besoin. 
 



Nous prions pour tous ceux qui ne veulent pas voir ou qui ne pensent qu’à leur propre intérêt, 
pour qu’ils ouvrent les yeux sur le mal qui est fait à la création et aux plus vulnérables. 
 

Optionnel : on peut également choisir de prier pour un ou plusieurs responsables de 
compagnies pétrolières :  
 
Envoie ton Esprit aux dirigeants des compagnies pétrolières tels que (nom d’un 
responsable), afin qu'ils mettent un terme aux nouveaux projets d’extraction de 
combustibles fossiles. Ô Saint-Esprit, inspire tous les actionnaires des entreprises 
concernées et vient transformer leurs cœurs afin qu’ils mettent fin à ces projets. 
 
Dieu, envoie ton Esprit à (nom d’un responsable) pour que (nom de son entreprise) 
arrête sa stratégie d'expansion vers les énergies fossiles et réoriente tous ses 
investissements vers une véritable transition énergétique 
 
Les noms des responsables proposés étant : 
Patrick Pouyanné (PDG de TotalEnergies),  
Darren Woods (PDG d’ExxonMobil), Claudio Descalzi (PDG d’Eni) 
Wael Saxan (PDG de Shell PLC). 
 

 
Le Christ nous dit : “Chaque fois que vous l’avez fait à l’un de ces plus petits de mes frères, 
c’est à moi que vous l’avez fait” (Mt 24) 
 
Avec lui, et en union avec toute la création, nous disons : Notre Père… 
 
Ou bien, on peut prendre pour ce temps la prière Prions pour la COP28 ici. 
 
Chant final 
 
Chacun repart avec une action/un engagement. Quelques suggestions ici (notamment 
organiser un cercle de silence). 

 
 

Autres ressources possibles 
 
Pour prier et méditer le texte de la Genèse, la Via Creationis. 
 
L’Examen Laudate Deum, une proposition qui permet de relire sa vie et d’approfondir sa 
conversion écologique, guidés par des citations de l’exhortation apostolique. 
Des mandalas bibliques, qui illustrent un texte et l’accompagnent d’une méditation, pour un 
temps d’intériorité en coloriant le mandala : celui-ci sur Gn1, celui-ci sur le Psaume 64 et celui-ci 
spécifiquement centré sur Laudate Deum avec Job 28, qui offre une méditation sur le lien avec 
le monde et où trouver la sagesse. 



 
La prière pour la COP28, écrite à partir de Laudate Deum et Laudato Si’. 
 


